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SUR L'UTILISATION DU PRISME-OBJECTIF

POUR LA.

DETERMINATION DES VITESSES RADIALES

PAR

Paul KOSSIEK
(Avec 3 fig.)

1. — Le prisme-objectif presente sur le spectrographe ä
fente deux avantages: il est plus lumineux et il permet l'etude
du spectre de toutes les etoiles photographiees simultanement
au moyen d'un astrographe ordinaire. II possede par contre
un gros inconvenient: l'impression d'un spectre de comparaison
est impossible. Or la determination des vitesses radiales exige
des reperes aussi nombreux que possible de fatjon ä augmenter
la precision des mesures.

Trois methodes principales ont ete proposees pour appliquer
le prisme-objectif ä la mesure des vitesses radiales:

1° Pickering place sur le trajet des rayons lumineux un
ecran absorbant, qui ajoute au spectre de l'etoile observee

une ou plusieurs raies fines1. La seule matiere utilisee avec succes
semble etre le chlorure de neodyme. Son spectre d'absorption
ne comporte qu'une seule raie. Les resultats sont done peu sürs.

2° M. Hamy a propose l'emploi d'un appareil assez complique,
qui permet d'imprimer sur la plaque l'image d'un micrometre 2.

Ce dispositif ne semble pas avoir repondu aux espoirs de son
inventeur.

1 Harvard Annals, 26, Introduction, p. xx.
2 Comptes rendus des seances de PAcademie des Sciences, 158,

p. 81.
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3° Dans la methode de reversion, due ä Pickering, on fait
successivement, sur une seule plaque, deux spectrogrammes
de la region etudiee, en retournant le prisme entre les deux

poses L La mesure des distances des raies correspondantes sur
les deux spectres permet de determiner le displacement Doppler-
Fizeau. Schwarzschild, qui a fait une etude tres approfondie
de ce procede et qui l'a applique aux Hyades, estime que les

resultats obtenus ne justifient pas l'enormite du travail exige

par les mesures et le calcul2. II est en effet necessaire de tenir
compte de la distorsion de l'objectif et de celle du prisme.
Or, dans l'etat actuel des choses, on ne peut eliminer la distorsion

que par un long calcul; la determination des constantes de

reduction est une operation penible.
2. — Dans le but de simplifier le probleme, on peut se

borner ä etudier une seule etoile par plaque; il semble alors

possible de realiser des appareils permettant, grace au prisme-
objectif, d'atteindre des astres de faible eclat. Le principe des

methodes proposees ci-dessous est analogue ä celui de l'helio-
metre: obtenir simultanement, avec l'aide de deux prismes
identiques, les deux images de la methode de reversion.

3. — L'appareil le plus simple utilisant ce principe serait
le suivant: on placerait les deux prismes, dont les aretes sont

opposees, devant les deux moities d'un objectif. La plaque
et l'objectif devraient alors couvrir un champ egal au double
de la deviation d'un prisme. Cela est irrealisable.

4. — Pour diminuer les dimensions de la plaque, proposons-
nous de prendre deux objectifs identiques, et pla<jons-les

respectivement derriere les prismes, de telle sorte que les deux

images soient voisines (flg. 1).

Cette disposition serait delicate ä realiser, car eile impose

l'emploi d'objectifs specialement achromatises. Un coup d'oeil

sur la figure montre en effet que, pour conserver la symetrie
de l'appareil, il faudrait que la distance focale pour les rayons
rouges füt plus courte que celle correspondent aux rayons

1 Harvard Circular, 110.
2 Publikationen des Astrophysikatischen Observatorium zu Potsdam,

32.
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bleus. Les courbures des faces des objectifs devraient etre
tres grandes. Par exemple dans un cas analogue ä celui de

Schwarzschild (objectif de 16 cm d'ouverture et de 150 cm
de distance focale, prisme de 60°), le calcul elementaire de

l'achromatisme special imposerait des rayons de courbure de

l'ordre 24 cm. L'elimination de l'aberration de sphericite
pourrait encore augmenter certaines courbures.

En outre ces objectifs seraient inutilisables pour un autre
service.

5. — En ajoutant deux miroirs plans ä l'appareil, il semble

possible d'utiliser deux objectifs astro-photographiques
ordinales. Soient (flg. 2):

Pl5 P2 les prismes,

0], 02 les objectifs,
/n b l • /-2

7 02 'es rayons axiaux correspondant aux raies F
et G,

M15 M2 les miroirs, mobiles autour d'un axe a, perpen-
diculaire au plan du tableau,

P la plaque.
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Regions M, et M2 de telle sorte que les deux spectres corres-
pondants soient dans le prolongement l'un de l'autre, les

extremites violettes etant peu eloignees l'une de l'autre et de

l'axe de symetrie A B de l'appareil.
Les rayons g, apres reflexion, sont sensiblement normaux ä P.

L'incidence maximum est ainsi de l'ordre de grandeur de la

dispersion du prisme. On se trouve done dans les circonstances

normales d'emploi du prisme-objectif. L'appareil ne comporte
aueun organe special; sa longueur n'est que la moitie de la
distance focale, ce qui est avantageux pour assurer sa stabilite.

6. — On pourrait encore simplifier l'appareil en remplacant
les miroirs plans par des miroirs paraboliques speciaux (fig. 3).

On supprimerait alors les objectifs. Les foyers des deux miroirs
seraient sensiblement confondus sur la plaque. Quant aux axes
des miroirs, ils seraient paralleles aux directions incidentes

moyennes. Ces miroirs devraient etre decoupes dans les bords

d'un grand miroir parabolique. Leur construction, pour delicate

qu'elle soit, n'est certainement pas impossible; car certains

organes d'appareils existants utilisent des fragments de miroirs

paraboliques, dans les memes conditions, quoique ä plus petite
echelle.

Archives, Vol. 10. — Septembre-Oct( bre 1928. 21



284 LA DETERMINATION DES VITESSES RADIALES

Les prismes pourraient etre voisins des miroirs. Seule la
plaque serait eloignee du bloc portant les prismes et les miroirs.
La stabilite de l'optique serait done bonne.

7. — Etalonnage. — Faire des mesures absolues avec un
appareil aussi complique semble exclu. On pourrait l'utiliser
comme suit : on choisirait dans le voisinage de l'astre etudie

une etoile brillante dont la vitesse radiale aurait ete determinee

avec soin au spectrographe ä fente. On ferait une premiere

pose sur cette etoile, pose qui serait breve, eu egard ä la clarte
du prisme objectif. Puis on deplacerait la plaque, perpendicu-
lairement au spectre, d'une petite quantite et on photogra-
phierait l'etoile etudiee. Pour s'assurer de l'invariabilite ther-
mique, mecanique et optique de l'appareil, on pourrait
finalement repeter la pose sur l'etoile etalon. La mesure des

plaques, analogue ä celle que l'on fait dans la methode de

reversion, permettrait de determiner la difference de displacement

des raies.


	Sur l'utilisation du prisme-objectif pour la détermination des vitesses radiales

